
CURIOSITE OU SOUVENIRS ?? 

A quoi ressemblait notre village avant et après guerre ? 
 

L’ancienne gare de Zégerscappel, par laquelle cheminait le petit train des Flandres, a été 

transformée en logement privé.  

 

 

 

 



 

 

   

 

La ligne Herzeele-Saint-Momelin, desservie quotidiennement par trois trains, comptait 7 gares 

en 1912 : Herzeele, Wormhout, Zégerscappel, Bollezeele, Merckeghem, Volckerinckhove, 

Broxeele, Lederzeele et Saint-Momelin et deux «  arrêts en pleine voie » pour les voyageurs à 

Esquelbecq (Pavé de Bergues) et à Bollezeele (au pont de l’Erskelbrugge). 

Ce petit train n’a été en pleine activité que jusqu’aux années 30. 

(extrait des revues Yser houck n°48 et 49) 



 

 

Le monument aux morts a été inauguré le 11 novembre 1920. 

C’est Julien Depriester, maçon à Zégerscappel qui en a élaboré les fondations et assises et 

Charles Meneboode, un maître barbier de Lille qui a réalisé le monument. 

 

 

 

 

   

 

 

 



 

Nombreux étaient les commerçants dans le village. Prenons en exemple ce tronçon sur la place. 

 

Nommons les en commençant par le haut de la rue : 

1-Mr Ardaens tenait l’ancienne coop, 

2-le café – chapeaux Top, 

3-la boulangerie Arnouts-Pyck, 

4-le salon de coiffure Quenton (dit « Wiche ») devenu le salon Nicolas, 

5-Le boucher « au bœuf gras » de Maxime Vanthournout( entre les deux guerres), ensuite 

Dequeker, puis dépôt de charbon /bières G. Bécue 

6-Le magasin de mécanique agricole Omer Cappelaere, 

7-Le café – tailleur chapelier Andioen « café du centre », 



 

8-Le café Bocket Monique « café de la place », tenu au préalable par Louise Morreuw (réf . livre 

sur Zégers Mr Loosen) 

9-Le salon de coiffure Héban, 

10-Le café « au bon coin », tenu par Fidèle Declerc (réf.livre sur Zégers) 

11-La mercerie –cordonnerie Quenton,  auparavant Debaeke (ref. livre sur zégers) 

12-La boulangerie Debril dit Alibée , devenu chez Fauquembergues puis l’actuelle « grange aux 

pains » 

13- Le café – boucherie David (devenu boucherie Degrave puis café «le monocle » ) 

 

 

 

 



   

Ailleurs sur le village, on rencontrait des hommes et des femmes qui exerçaient de nombreux 

métiers, méconnus pour certains d’entre nous. 

On pouvait voir des menuisiers ( Dacquin, Isaert…), un tonnelier (Decuyper, route de 

Bollezeele), un marchand de grains (Monsterleet), des charrons (Vanhaeghe…), des bourreliers 

(Mr truant,…),Des forgerons maréchal ferrant (Ardaens, Deschodt, M. Devulder…), des 

marchands de lapins (Armand Mahieux, Gérard Jansen, Waeselynck…), des religieuses (…), des 

rémouleurs, des verratiers (Julien Loyen, Bécuwe…), des tueurs de porcs (Abel Dupas qui 

tuait les bêtes pour en faire des salaisons), des taupiers (Louis Norel, qui utilisait la fourrure 

des taupes pour la vendre et en faire des manteaux), des coulonneux (Joseph et Clovis Doyen, 

Michel Vermeersch…), des peintres en bâtiments (Ganoote, Schabaille), des bandières qui 

géraient les travaux des équipes dans les champs (Mme Dewaele, Hélène Debaecke…). 



Le village avait même jusqu’en 1950 environ sa « sonneuse de cloches » en la personne de 

Justine Miserolle qui s’attelait à la tâche trois fois par jour et faisait aussi office de fossoyeur. 

Certains noms méritent des explications pour nos plus jeunes : 

Un charron : ouvrier qui fait des chariots, charrettes et répare les véhicules avec des roues en 

bois « bandages », tirés par des chevaux. 

Un bourrelier : ouvrier spécialisé dans les articles de cuir, les colliers pour attelages, les tapis 

des moissonneuses. 

Un rémouleur : ouvrier qui aiguise les instruments tranchants 

Un verratier : qui « prête » ses verrats pour féconder les femelles «les  truies »  

   

Marchand de chaussures                       mercerie                               salon de coiffure chez « wiche » 



   

Chez Cappelaere                                   café de l’union                                  café « A la ville de Paris »                                

 

Beaucoup plus ancien, magasin de grains 

 



D’autres lieux sur Zégerscappel méritaient d’être mis en valeur, en comparaison avec les 

photos d’époque que nous avons pu retrouver : 

 

 

L’ancienne école des filles 

   

 

 

 

 



 

  

L’ancienne école de garçons…                                        … devenue école mixte Dominique Doncre 

(datée de 1905-1906) 

 

   

 

 

 

 



 

 

 

La rue de la gare         …..                                               ….          devenue rue d’Ypres 

 

 

 

  

 

 

 



 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 



Rue de Bollezeele 

          

  



 

 

Rue de la poste 

 

 

  

 

 

 

 

 

 



 

Remarquez l’ancienne pompe à essence : 

 

 

  

 

 

 

 

 



 

Plus proche dans nos souvenirs, l’ancienne poste : 

 

 

  

 

 

 

 

 

 



 

 

 

  L’ancien patronage 

 

 

 

    

 

 

 



 

 

 

 

Le manoir d’Orval 

 

 

      

 

 

 


